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BEAUCOUP ont le sentiment qu’ils ne peuvent plus faire
confiance à personne. Ils sont constamment d é çus par la
malhonn êtet é qui existe dans le syst ème commercial et par
les dirigeants politiques et les chefs religieux. Parfois, ils
n’ont plus confiance dans les gens de leur entourage, leurs
amis, ni m ême les membres de leur famille. Mais cela ne de-
vrait pas nous surprendre. La Bible avait pr édit que « dans
les derniers jours », les gens seraient « infid èles », « calom-
niateurs » et « tra îtres ». Elle annon çait en quelque sorte que
les gens seraient comme le dieu de ce monde, qui est tout
sauf digne de confiance (2 Tim. 3:1-4 ; 2 Cor. 4:4).

2 Cependant, nous savons que nous pouvons faire enti ère-
ment confiance à J éhovah (J ér. 17:7, 8). Nous sommes
convaincus qu’il nous aime et qu’il ‘n’abandonnera jamais’
ses amis (Ps. 9:10). Nous pouvons également faire confianceà J ésus, car il a donn é sa vie pour nous (1 Pierre 3:18).
Et nous avons pu constater par nous-m êmes que la Bible
fournit des conseils fiables (2 Tim. 3:16, 17). Nous avons
donc toutes les raisons de mettre notre confiance en J ého-
vah, en J ésus et dans la Bible. Mais certains se deman-
dent s’ils peuvent vraiment faire confiance à leurs fr ères et
sœurs. Si nous disons que oui, qu’est-ce qui nous permet de
l’affirmer ?

NOUS AVONS BESOIN DE NOS FR

ÈRES ET SŒURS

3 J éhovah nous a attir és à lui et aujourd’hui nous apparte-
nons à la grande famille de ses adorateurs. C’est un immense
honneur qui nous apporte de nombreux bienfaits ! (lire
1. Pourquoi ne sommes-nous pas surpris de constater que beaucoup
n’ont confiance en personne ?
2. a) En qui et dans quoi pouvons-nous mettre notre confiance ?
b) Que se demandent certains ?
3. Quel immense honneur avons-nous ? (Marc 10:29, 30).

ARTICLE
D’


ÉTUDE 37

Tu peux faire confianceà tes fr ères et sœurs
« L’amour [5] croit tout, esp ère tout » (1 COR. 13:4, 7).

CANTIQUE 124
Soyons fid èles

APER ÇU

Il nous faut faire confiance
à nos fr ères et sœurs.
Mais ce n’est pas toujours
facile parce que, parfois,
ils nous d é çoivent. Dans
cet article, nous verrons
qu’appliquer les principes
bibliques et m éditer sur
l’exemple de serviteurs
de J éhovah du pass é peut
nous aider à renforcer
notre confiance dans
nos fr ères et sœurs, ou,
s’ils nous ont d é çus,
à leur refaire confiance.
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Marc 10:29, 30). Dans le monde en-
tier, nous avons des fr ères et sœurs qui,
comme nous, aiment J éhovah et res-
pectent ses normes. Notre langue, no-
tre culture et notre fa çon de nous habil-
ler peuvent être diff érentes des leurs, mais
nous nous sentons proches d’eux, m ême
quand nous les rencontrons pour la pre-
mi ère fois. Nous aimons tout particuli ère-
ment louer et adorer notre Dieu à leurs
c ôt és (Ps. 133:1).

4 Aujourd’hui plus que jamais, nous de-
vons rester unis à nos fr ères et sœurs. Ils
nous aident à porter nos fardeaux (Rom.
15:1 ; Gal. 6:2). Ils nous encouragent à res-
ter spirituellement forts et actifs au service
de J éhovah (1 Thess. 5:11 ; H éb. 10:23-25).
Et sans la protection que nous apporte
l’assembl ée, ne nous sentirions-nous pas
vuln érables face à nos ennemis communs,

4. Pourquoi avons-nous besoin de nos fr ères et
sœurs ?

le Diable et son monde ? Satan et ceux qui
le suivent attaqueront bient ôt les adora-
teurs de Dieu. Imagine comme nous se-
rons heureux d’avoir nos fr ères et sœurs à
nos c ôt és à ce moment-l à !

5 Toutefois, certains ont du mal à faire
confiance à leurs fr ères et sœurs. Peut- être
que l’un de leurs compagnons a r év él é une
confidence ou n’a pas tenu une promesse.
Ou peut- être qu’ils ont ét é profond ément
bless és par ce qu’un membre de l’assem-
bl ée a dit ou fait. Quand cela arrive, il peut
être difficile de faire confiance aux autres.
Qu’est-ce qui nous y aidera ?

L’AMOUR POUSSE

À FAIRE CONFIANCE

6 L’amour est le fondement de la
confiance. Plusieurs de ses facettes, qui

5. Pourquoi certains ont-ils du mal à faire con-
fiance à leurs fr ères et sœurs ?
6. Pourquoi disons-nous que l’amour pousse à
faire confiance ? (1 Corinthiens 13:4-8).

Nous avons dans le monde entier des fr ères et sœurs
qui sont dignes de confiance et qui, comme nous, aiment J éhovah
(voir paragraphe 3).
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sont mentionn ées en 1 Corinthiens chapi-
tre 13, peuvent nous pousser à faire, ou à
refaire, confiance aux autres (lire 1 Corin-
thiens 13:4-8). Par exemple, le verset 4
dit que l’amour est « patient et bon ». J é-
hovah est patient avec nous m ême quand
nous p échons contre lui. Il nous faut doncêtre patients avec nos fr ères et sœurs
quand ils disent ou font des choses qui
nous irritent ou nous blessent. Le ver-
set 5 ajoute : « [L’amour] ne s’irrite pas. Il
ne tient pas un compte des torts subis. »
Nous ne voudrions jamais nous faire une
liste mentale des torts qu’on nous a caus és
pour pouvoir nous y r éf érer le moment
venu. Eccl ésiaste 7:9 fait remarquer que
nous ne devrions pas ‘nous vexer pour un
rien’. Il nous faut veiller à appliquer ce
conseil que l’on trouve en


Éph ésiens 4:26 :

« Ne restez pas en col ère jusqu’au coucher
du soleil. »

7 Il nous sera également plus facile de
faire confiance aux autres si nous les
voyons comme J éhovah les voit. Il les
aime et ne garde pas leurs p éch és en m é-
moire. Alors ne le faisons pas non plus
(Ps. 130:3). Au lieu de nous arr êter sur
leurs d éfauts, rep érons leurs qualit és et r é-
fl échissons à tout le bien qu’ils peuvent
faire autour d’eux (lire Matthieu 7:1-5).
Vu que l’amour « croit tout », accordons-
leur le b én éfice du doute (1 Cor. 13:7). J é-
hovah ne nous demande pas de leur faire
confiance sans raison, mais plut ôt parce
qu’ils se montrent dignes de confiance�.

� La Bible nous avertit que certains membres de l’as-
sembl ée pourraient ne pas être dignes de confiance
(Jude 4). C’est rare, mais il peut arriver que certains
cherchent à nous éloigner de Dieu en r épandant des
« enseignements trompeurs » (Actes 20:30). Nous ne
voulons pas faire confiance à ces faux fr ères ni lesécouter.

7. Comment les principes contenus en Matthieu
7:1-5 peuvent-ils nous aider à faire confiance aux
autres ?

8 Tout comme le respect, la confiance
se gagne, et cela prend du temps. Com-
ment peux-tu renforcer ta confiance dans
tes fr ères et sœurs ? Apprends à bien
les conna ître. Discute avec eux avant et
apr ès les r éunions. Organise-toi pour pr ê-
cher en leur compagnie. Sois patient avec
eux et donne-leur le temps de montrer
qu’ils sont dignes de confiance. Au d ébut,
quand tu commences à faire connaissance
avec quelqu’un, tu ne lui r év éleras peut-être pas des choses personnelles. Cepen-
dant, à mesure que tu te rapprocheras de
lui, tu te sentiras sans doute davantage à
l’aise de lui ouvrir ton cœur (Luc 16:10).
Mais si un fr ère ou une sœur trahit ta con-
fiance ? Ne sois pas prompt à mettre fin à
ton amiti é avec lui ou elle ; laisse passer un
peu de temps. Par ailleurs, il ne faudrait
pas que les mauvaises actions d’une ou de
quelques personnes t’emp êchent de faire
confiance à tous tes fr ères et sœurs. Exa-
minons à ce sujet l’exemple de serviteurs
de J éhovah qui, m ême s’ils ont connu des
d éceptions, ont continu é d’accorder leur
confiance aux autres.

ILS N’ONT PAS PERDU CONFIANCE
DANS LES AUTRES

9 As-tu ét é d é çu par la conduite d’un
fr ère qui exerce des responsabilit és dans
l’assembl ée ? Si oui, l’exemple d’Anne te
sera utile.


À l’ époque, le grand pr être H éli

était le principal repr ésentant de J éhovah
en Isra ël. Toutefois, des membres de sa fa-
mille étaient loin d’ être exemplaires. Ses
fils, qui occupaient des fonctions impor-

8. Comment peux-tu renforcer ta confiance dans
tes fr ères et sœurs ?
9. a) Comment Anne a-t-elle continu é de soute-
nir les dispositions prises pour le culte alors que
des repr ésentants de J éhovah commettaient des
erreurs ou des p éch és ? b) Que nous enseigne
l’exemple d’Anne sur l’importance de faire con-
fiance à J éhovah ? (voir illustration).
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tantes, avaient une conduite choquante et
commettaient des actes sexuels immoraux.
Leur p ère ne les a repris que mollement,
mais J éhovah ne lui a pas imm édiatement
retir é ses fonctions. Anne n’a pas pour au-
tant cess é de soutenir les dispositions de
J éhovah pour le culte ; elle n’a pas refus é
de l’adorer au tabernacle tant qu’H éli se-
rait grand pr être. De plus, quand H éli a vu
Anne prier avec émotion, il en a conclu
qu’elle était ivre. Sans prendre le temps de
v érifier les faits, il a accus é cette femme af-
flig ée (1 Sam. 1:12-16). Mais Anne avait
promis à J éhovah que si elle avait un fils, il
servirait au tabernacle (1 Sam. 1:11). Et elle
n’est pas revenue sur sa parole, m ême si
cela voulait dire que son fils serait sous
la responsabilit é d’H éli. Les fils d’H éli de-
vaient-ils être punis pour leur conduite ?
Oui, et J éhovah est intervenu au moment
voulu (1 Sam. 4:17). Entre-temps, il a r é-
compens é Anne en lui donnant un fils, Sa-
muel (1 Sam. 1:17-20).

10 Un ami a-t-il trahi ta confiance ? Si
oui, l’exemple du roi David peut te faire du

10. Quand des proches l’ont trahi, David a-t-il
cess é de faire confiance aux autres ?

bien. Il avait un ami qui s’appelait Ahi-
tofel. Quand Absalon, le fils de David,
a voulu s’emparer de la royaut é, Ahitofel
s’est rang é du c ôt é du tra ître. Comme cela
a d û être difficile pour David de perdre à la
fois le soutien de son fils et celui d’un
homme qu’il consid érait comme un ami !
Cela dit, il n’a pas cess é de faire confiance
aux autres. Il a par exemple continu é d’ac-
corder sa confiance à un ami fid èle, Hou-
sha ï, qui a refus é de se joindre aux rebelles.
Et il a eu raison : Housha ï s’est comport é
en v éritable ami, allant jusqu’ à risquer sa
vie pour lui (2 Sam. 17:1-16).

11 Parlons aussi d’un des serviteurs de
Nabal. Avec bont é, David et ses hommes
avaient prot ég é les serviteurs d’un Isra é-
lite qui s’appelait Nabal. Plus tard, Da-
vid a demand é à Nabal, qui était riche, de
leur fournir, à lui et à ses hommes, ce qui
lui resterait de nourriture. Mais Nabal a
rejet é cette demande raisonnable. David
s’est alors mis en col ère et a d écid é de tuer
tous les hommes de la maison de Nabal. Un
serviteur de Nabal en a inform é la femme

11. Comment un serviteur de Nabal a-t-il exprim é
sa confiance en Abiga ïl ?

M ême si H éli l’a mal jug ée, Anne
a continu é de faire confiance à J éhovah
et de soutenir ses dispositions pour le culte
(voir paragraphe 9).



de son ma ître, Abiga ïl. Il savait que c’ étaità elle qu’il devait s’adresser pour avoir la
vie sauve. Il aurait pu s’enfuir, mais il était
s ûr qu’Abiga ïl serait capable de r égler le
probl ème. En effet, elle était connue pour
son discernement. La tournure des év ène-
ments a r év él é que sa confiance en elleétait bien plac ée. Elle a fait preuve de cou-
rage et a dissuad é David de mettre son planà ex écution (1 Sam. 25:2-35). Et elle-m ême
a eu confiance en David : elle était s ûre
qu’il se montrerait raisonnable.

12 J ésus avait confiance dans ses disci-
ples malgr é leurs d éfauts (Jean 15:15,
16). Quand Jacques et Jean lui ont de-
mand é d’occuper une place en vue dans
le Royaume, il n’a pas dout é des mobiles
avec lesquels ils servaient J éhovah et ne
les a pas priv és de l’honneur d’ être ap ôtres
(Marc 10:35-40). Plus tard, la nuit de son
arrestation, tous ses disciples l’ont aban-
donn é (Mat. 26:56). Mais il n’a pas cess é
de leur accorder sa confiance. Il connais-
sait leurs d éfauts et pourtant il ‘les a aim és
jusqu’ à la fin’ (Jean 13:1). Apr ès sa r ésur-
rection, il a confi é à ses 11 ap ôtres fid èles
la lourde responsabilit é de diriger l’activit é
de pr édication et de prendre soin de ses
brebis (Mat. 28:19, 20 ; Jean 21:15-17). Et
il a bien fait d’avoir mis sa confiance en
eux : tous ont servi fid èlement J éhovah
jusqu’ à leur mort. Anne, David, le servi-
teur deNabal, Abiga ïl et J ésus ont fait con-
fiance à des humains imparfaits ; ils nous
laissent un bel exemple !

REDONNONS-LEUR NOTRE CONFIANCE
13 T’est-il arriv é de te confier à quelqu’un

pour finalement te rendre compte qu’il
avait r ép ét é ce que tu lui avais dit ? Cela

12. Qu’est-ce qui montre que J ésus avait con-
fiance dans ses disciples malgr é leurs d éfauts ?
13. Pour quelle raison certains ont-ils du mal à
faire confiance aux autres ?

peut faire tr ès mal. Un jour, une sœur a
parl é d’un probl ème personnel à un an-
cien. Le lendemain, la femme de l’ancien
l’a appel ée pour l’encourager, et visible-
ment, elle savait ce qu’elle avait racont é à
son mari de fa çon confidentielle. On le
comprend, la confiance de cette sœur dans
cet ancien a ét é bris ée. Mais elle a bien
r éagi en cherchant de l’aide aupr ès d’un
autre ancien, qui l’a aid ée à faire de nou-
veau confiance dans les anciens.

14 Un fr ère avait un diff érend de lon-
gue date avec deux anciens à qui il pen-
sait ne plus pouvoir faire confiance.Toute-
fois, il a r éfl échi à cette phrase simple mais
puissante qu’un fr ère qu’il respectait beau-
coup avait un jour prononc ée : « Notre en-
nemi, c’est Satan, et non nos fr ères. » Puis
il a beaucoup pri é, et il a fait la paix avec les
deux anciens.

15 T’a-t-on retir é des responsabilit és
dans l’assembl ée ? Cela peut être difficile à
vivre. Dans les ann ées 30, en Allemagne
nazie, nos activit és étaient interdites. Mal-
gr é cela, Grete et sa m ère adoraient fid è-
lement J éhovah ; on avait m ême confi éà Grete la responsabilit é de pr éparer les
stencils qui servaient à polycopier La Tour
de Garde. Mais les fr ères responsables lui
ont retir é cette belle mission quand ils ont
appris que son p ère était contre la v érit é ;
ils avaient peur qu’il r év èle des informa-
tions sur l’assembl ée à leurs opposants. Et
ce n’est pas tout ! Pendant tout le temps
qu’a dur é la Seconde Guerre mondiale, les
fr ères n’ont plus donn é d’exemplaires de
La Tour de Garde à Grete et à sa m ère. Et
lorsqu’ils les rencontraient dans la rue, ils
ne leur parlaient pas. Elles avaient le cœur

14. Qu’est-ce qui a amen é un fr ère à redonner sa
confiance à deux anciens ?
15. Pourquoi pourrions-nous avoir besoin de
temps avant de refaire pleinement confiance à
quelqu’un ? Donne un exemple.
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bris é. La blessure était profonde, et Grete
a expliqu é qu’il lui a fallu beaucoup de
temps pour pardonner à ces fr ères et pour
leur accorder de nouveau sa confiance. Fi-
nalement, elle a reconnu que, comme J é-
hovah avait d û leur pardonner, elle devait
elle aussi le faire�.

16 Si tu as v écu une situation difficile de
ce genre, surmonte tout obstacle qui pour-
rait t’emp êcher de refaire confiance à tes
fr ères et sœurs. Cela prendra sans doute
du temps, mais tes efforts en vaudront la
peine. Prenons un exemple : Apr ès une in-
toxication alimentaire, nous faisons plus
attention à ce que nous mangeons. Mais
nous ne nous arr êtons pas de manger ! De
m ême, ce n’est pas parce qu’une personne
nous a d é çus que nous arr êtons de faire
confiance à tous nos fr ères et sœurs, qui,
nous le savons bien, sont imparfaits. Si
nous redonnons notre confiance à cette

� Pour en savoir plus sur ce qu’a v écu Grete, voir l’An-
nuaire 1974 des T émoins de J éhovah, p. 129-131.

16. Pourquoi devons-nous surmonter tout obsta-
cle qui pourrait nous emp êcher de refaire con-
fiance à nos fr ères et sœurs ?

personne, nous serons plus heureux et da-
vantage en mesure de fixer notre esprit sur
ce que nous pouvons faire pour qu’un cli-
mat de confiance r ègne dans l’assembl ée.

17 Dans le monde de Satan, beaucoup ne
font plus confiance aux autres. Mais nous,
nous pouvons faire confiance à nos fr ères
et sœurs parce que des liens d’amour nous
unissent. Cette confiance contribue à no-
tre joie et à notre unit é, et elle nous prot é-
gera dans les moments difficiles que nous
traverserons. Alors, que faire si ta con-
fiance en quelqu’un a ét é bris ée ? Efforce-
toi de voir les choses comme J éhovah les
voit, applique les principes bibliques, con-
tinue de cultiver un profond amour pour
tes fr ères et sœurs, et suis l’exemple des fi-
d èles serviteurs de J éhovah du pass é. Si tu
es bless é, tu peux vaincre tes sentiments
douloureux et redonner ta confiance à ton
fr ère ou à ta sœur. Tu conna îtras alors la
joie d’avoir de nombreux amis ‘plus atta-
ch és que des fr ères’ (Prov. 18:24). Cela dit,
la confiance va dans les deux sens. Dans
l’article suivant, nous verrons comment
nous montrer dignes de la confiance que
nos fr ères et sœurs nous accordent.

17. Pourquoi est-il tr ès important d’avoir con-
fiance dans nos fr ères et sœurs, et que verrons-
nous dans l’article suivant ?

QUE R

ÉPONDRAIS-TU ?

˛ Pourquoi est-il essentiel
que nous fassions confianceà nos fr ères et sœurs ?

˛ Quels exemples bibliques
peuvent nous aider à renfor-
cer notre confiance dans
les autres ?

˛ Que peux-tu faire si un fr ère
ou une sœur a trahi
ta confiance ?

CANTIQUE 99
Des fr ères et sœurs par myriades

« Notre ennemi, c’est Satan,
et non nos fr ères. »



UNE personne digne de confiance s’efforce de tenir ses pro-
messes et de dire la v érit é (Ps. 15:4). C’est aussi une per-
sonne sur qui les autres peuvent compter. Et c’est comme ça
que nous voulons que nos fr ères et sœurs nous voient.
Qu’est-ce qui nous aidera à gagner leur confiance ?

2 Nous ne pouvons pas obliger les autres à nous faire con-
fiance. La confiance se gagne. Et comme l’argent, elle se ga-
gne difficilement, mais elle se perd facilement. Il n’y a aucun
doute, J éhovah a gagn é notre confiance. Nous n’aurons ja-
mais aucune raison de ne plus avoir confiance en lui parce
que « tout ce qu’il fait est digne de confiance » (Ps. 33:4). Et
il veut que nous l’imitions (


Éph. 5:1). Dans cet article, nous

consid érerons l’exemple de quelques serviteurs de J éhovah
du pass é qui l’ont imit é dans ce domaine. Puis, nous parle-
rons de cinq qualit és qui nous permettront d’ être dignes de
confiance.

DES SERVITEURS DE J

ÉHOVAH DIGNES DE CONFIANCE

3 Le proph ète Daniel nous laisse un excellent exemple, car
il était digne de confiance. Bien qu’il ait ét é emmen é en exil
par les Babyloniens, il a rapidement acquis la r éputation
d’ être un homme sur qui on pouvait compter. Sa r éputation
s’est consolid ée quand, avec l’aide de J éhovah, il a inter-
pr ét é les r êves du roi de Babylone, Nabuchodonosor. Un
jour, il a d û lui dire que J éhovah d ésapprouvait son attitude,
un message peu agr éable à entendre pour un roi. Il a d û

1. Qu’est-ce qui caract érise une personne digne de confiance ?
2. Comment nous montrerons-nous dignes de confiance ?
3-4. Comment Daniel a-t-il acquis la r éputation d’ être digne de con-
fiance, et quelles questions cela devrait-il nous amener à nous poser ?

ARTICLE
D’


ÉTUDE 38

Montre-toi
digne de confiance

« La personne digne de confiance garde les confidences »
(PROV. 11:13).

CANTIQUE 101
Œuvrons dans l’unit é

APER ÇU

Si nous voulons que
les autres nous fassent
confiance, nous devons
nous montrer dignes de
confiance. Dans cet arti-
cle, nous verrons pourquoi
il est important que nous
nous fassions confiance
les uns aux autres et quel-
les qualit és feront de nous
des personnes dignes de
confiance.
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faire preuve de courage, car Nabucho-
donosor avait un temp érament violent !
(Dan. 2:12 ; 4:20-22, 25). Des ann ées
apr ès, il s’est à nouveau montr é digne de
confiance en interpr étant avec exactitude
un message myst érieux qui est apparu sur
un mur du palais de Babylone (Dan. 5:5,
25-29). Plus tard, Darius le M ède et ses
hauts fonctionnaires ont également remar-
qu é qu’« il y avait chez lui un esprit extra-
ordinaire ». Ils ont constat é qu’« il était di-
gne de confiance » et ils n’ont trouv é chez
lui « aucune n égligence ni rien de malhon-
n ête » (Dan. 6:3, 4). M ême des dirigeants
qui adoraient de faux dieux ont reconnu
que ce serviteur de J éhovah était digne de
confiance !

4 En ayant à l’esprit l’exemple de Daniel,
demandons-nous : « Quelle est ma r épu-

tation à l’ext érieur de l’assembl ée ? Suis-
je connu comme quelqu’un qui s’acquitte
avec s érieux de ses responsabilit és et qui
est digne de confiance ? » Pourquoi se po-
ser ces questions ? Parce qu’en étant di-
gnes de confiance, nous louons J éhovah.

5 En 455 avant notre ère, apr ès avoir
reconstruit la muraille de J érusalem, le
gouverneur N éh émie a recherch é des hom-
mes fiables qui pourraient g érer avec soin
les affaires de la ville. N éh émie a choisi,
entre autres, le chef de la forteresse, Ha-
nania. La Bible pr ésente Hanania comme
« un homme digne de confiance et qui crai-
gnait le vrai Dieu plus que beaucoup d’au-
tres » (N éh. 7:2). Son amour pour J éhovah
et sa crainte de lui d éplaire le poussaient

5. Pourquoi Hanania avait-il la r éputation d’ être
digne de confiance ?

N éh émie a choisi des hommes dignes de confiance pour accomplir des t âches importantes
(voir paragraphe 5).
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à prendre au s érieux toute t âche qui lui
était confi ée. C’est également cet amour et
cette crainte qui nous pousseront à être di-
gnes de confiance dans notre service pour
Dieu.

6 Parlons maintenant de Tychique, un fi-
d èle compagnon de l’ap ôtre Paul. Quand
Paul était en r ésidence surveill ée, il a pu
compter sur Tychique ; il a d’ailleurs parl é
de lui comme d’un « fid èle ministre » (


Éph.

6:21, 22). Il lui a confi é non seulement la
mission d’apporter des lettres aux fr ères
d’


Éph èse et de Colosses, mais aussi celle de

les encourager et de les r éconforter. Tychi-
que nous fait penser aux hommes fid èles et
dignes de confiance qui prennent soin de
nous sur le plan spirituel (Col. 4:7-9).

7 Nous appr écions beaucoup nos anciens
et nos assistants, car ils sont dignes de
confiance. Comme Daniel, Hanania et Ty-
chique, ils prennent au s érieux leurs res-
ponsabilit és. Quand nous assistons à la
r éunion de semaine, par exemple, crai-
gnons-nous qu’on ait oubli é d’attribuer à
quelqu’un une partie de la r éunion ? Non.
Au passage, notons que cela fait tr ès plaisir
aux anciens quand ceux qui se sont vu
confier un expos é se pr éparent bien et le
pr ésentent à la r éunion ! H ésitons-nous à
inviter nos étudiants de la Bible à assister
à la r éunion du week-end de peur qu’on
ait oubli é de pr évoir un discours public ?
Non. De plus, nous sommes certains que
nous ne manquerons pas des publications
dont nous avons besoin pour la pr édica-
tion. Nous sommes vraiment choy és par
nos anciens et nos assistants, et nous re-
mercions J éhovah pour ces fr ères fid èles !

6. Comment Tychique a-t-il montr é qu’il était un
ami digne de confiance pour Paul ?
7. Que peux-tu apprendre de l’exemple que te lais-
sent les anciens et les assistants de ton assembl ée
sur l’importance d’ être digne de confiance ?

Voyons à pr ésent comment nous montrer
dignes de confiance.

NE R

ÉV


ÈLE PAS LES CONFIDENCES

QU’ON TE FAIT
8 Nous aimons nos fr ères et sœurs, et

nous nous int éressons sinc èrement à eux.
Toutefois, nous devons rester équilibr és et
veiller à toujours respecter leur vie priv ée.
Certains chr étiens du 1er si ècle étaient ‘ba-
vards’, ‘se m êlaient des affaires des autres’
et ‘parlaient de choses dont ils ne devaient
pas parler’ (1 Tim. 5:13). Nous ne voulons
certainement pas leur ressembler. Imagine
que quelqu’un se confie à toi et qu’il ne d é-
sire pas que tu r ép ètes ce qu’il t’a dit. Une
sœur pourrait, par exemple, te parler d’un
probl ème de sant é qu’elle a ou d’une autre
difficult é qu’elle traverse, et te demander
de garder ce qu’elle t’a dit pour toi. Dans
ce cas, tu devrais respecter son souhait�
(lire Proverbes 11:13). Examinons main-
tenant d’autres situations dans lesquelles il
est important de ne pas r év éler des propos
confidentiels.

9 Dans le cercle familial. Dans une fa-
mille, chacun doit veiller à ne pas parler
autour de lui de questions familiales pri-
v ées. Par exemple, une femme a peut- être
une habitude que son mari trouve amu-
sante. Va-t-il en parler à d’autres au risque
de l’embarrasser ? Bien s ûr que non ! Il
aime sa femme et il ne voudrait rien faire
qui la blesse (


Éph. 5:33). Les adolescents

� Si nous apprenons qu’un membre de l’assembl ée a
commis un p éch é grave, il nous faut l’encourager à re-
chercher de l’aide aupr ès des anciens. S’il ne le fait pas,
par fid élit é à J éhovah et pour pr éserver la puret é de l’as-
sembl ée, nous devrons parler nous-m êmes de l’affaire
aux anciens.

8.

À quoi devons-nous veiller quand nous mani-

festons de l’int ér êt aux autres ? (Proverbes 11:13).
9. Comment, dans une famille, chacun peut-il se
montrer digne de confiance ?

10 LA TOUR DE GARDE
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aussi veulent être trait és avec respect. Les
parents doivent en être conscients et ne
pas humilier leurs enfants en r év élant leurs
erreurs aux autres (Col. 3:21). Les en-
fants, de leur c ôt é, doivent apprendre à
être discrets ; ils ne doivent pas d évoiler
des informations priv ées, car cela pourrait
embarrasser certains membres de leur fa-
mille (Deut. 5:16). Quand chacun sait gar-
der confidentielles les questions familiales
priv ées, les liens familiaux se resserrent.

10 Avec nos amis. Il nous arrive à tous de
ressentir le besoin de nous confier à un
ami proche. Mais ce n’est pas forc ément
facile. Nous n’avons peut- être pas l’habi-
tude d’exprimer aux autres nos pens ées in-
times, et nous serions an éantis si nous ap-
prenions qu’un ami a r ép ét é ce que nous
lui avons dit. Par contre, nous appr écions
beaucoup celui qui sait garder une confi-
dence ! C’est un « v éritable ami » (lire
Proverbes 17:17).
10. Qu’attend-on d’un v éritable ami ? (Proverbes
17:17).

11 Dans l’assembl ée. Les anciens qui sont
connus pour être discrets sont une « ca-
chette contre le vent », un « refuge » pour
leurs fr ères et sœurs (Is. 32:2). Nous sa-
vons que nous pouvons nous ouvrir à eux
parce qu’ils ne r ép éteront pas ce que nous
leur confierons. Nous n’essayons pas d’ob-
tenir d’eux des informations qu’ils doi-
vent garder confidentielles. De plus, nous
avons du respect pour leurs femmes parce
qu’elles n’agissent pas avec indiscr étion
et qu’elles ne cherchent pas à faire par-
ler leurs maris. Et quand un ancien ne
r év èle pas à sa femme des choses qu’elle
ne doit pas savoir, c’est une protection
pour elle. La femme d’un ancien explique :
« Quand mon mari fait une visite pastorale
à quelqu’un ou qu’il aide quelqu’un sur le
plan spirituel, il ne me dit pas de qui il

11. a) Comment les anciens et leurs femmes peu-
vent-ils montrer qu’ils sont dignes de confiance ?
b) Quelle le çon se d égage des illustrations asso-
ci ées à ce paragraphe, o ù est repr ésent é un ancien
qui ne parle pas à sa famille d’une affaire confiden-
tielle concernant un membre de l’assembl ée ?

Les anciens ne r év èlent pas d’informations confidentielles
aux membres de leur famille
(voir paragraphe 11).
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s’agit et il neme r év èle aucune information
sur lui. Du coup, je n’ai pas à m’inqui éter
de choses pour lesquelles, de toute fa çon,
je ne peux rien faire. Et je peux me com-
porter naturellement avec tous les mem-
bres de l’assembl ée. En plus, je suis s ûre
que mon mari ne va pas parler aux au-
tres de mes probl èmes ou de ce que je
lui confie. » Bien s ûr, nous voulons tous
avoir la r éputation d’ être dignes de con-
fiance. Mais quelles qualit és nous permet-
tront d’atteindre cet objectif ? Examinons-
en cinq.

DES QUALIT

ÉS

QUI TE RENDRONT DIGNE DE CONFIANCE
12 L’amour est le fondement de la con-

fiance. J ésus a dit que les deux plus grands
commandements sont d’aimer J éhovah et
d’aimer son prochain (Mat. 22:37-39). No-
tre amour pour J éhovah nous pousse à
l’imiter, lui qui se montre toujours digne
de confiance. Et notre amour pour nos fr è-
res et sœurs nous incite à ne pas divul-
guer des informations confidentielles les
concernant. Nous ne voudrions jamais les
blesser, les embarrasser ou leur faire de la
peine en r év élant une chose qui doit rester
priv ée (Jean 15:12).

13 L’humilit é nous aide à être dignes de
confiance. Un chr étien humble ne cherche
pas à être le premier à divulguer une in-
formation pour impressionner les autres
(Phil. 2:3). Il ne se donne pas de l’impor-
tance en laissant entendre qu’il est au cou-
rant de choses qu’il n’est pas autoris é à r é-
v éler. De plus, l’humilit é nous retiendra
d’ émettre des hypoth èses sur un sujet dont
la Bible ou nos publications ne parlent pas
en d étail.

12. Pourquoi disons-nous que l’amour est le fon-
dement de la confiance ?
13. Pourquoi l’humilit é nous aide-t-elle à être di-
gnes de confiance ?

14 Le discernement permet à un chr étien
de d éterminer, face à une situation don-
n ée, s’il s’agit d’un « temps pour se taire »
ou d’un « temps pour parler » (Eccl. 3:7).
« La parole est d’argent, mais le silence est
d’or » : ce proverbe commun à plusieurs
pays signifie que parfois, il vaut mieux se
taire que parler. Proverbes 11:12 dit d’ail-
leurs : « L’homme qui a un grand discerne-
ment garde le silence. » Prenons le cas d’un
ancien exp ériment é qui est r éguli èrement
amen é à aider des assembl ées qui rencon-
trent des probl èmes d élicats. Un ancien de
son coll ège fait remarquer à son sujet :
« Il ne nous r év èle jamais d’informations
confidentielles concernant les autres as-
sembl ées. » Le discernement de ce fr ère lui
vaut le respect des anciens de son assem-
bl ée. Ils sont certains qu’il ne parlera pas
aux autres des affaires confidentielles que
leur coll ège a trait ées.

15 La franchise est indispensable si nous
voulons gagner la confiance des autres.
Nous faisons naturellement confiance à une
personne qui est franche et qui dit toujours
la v érit é (


Éph. 4:25 ; H éb. 13:18). Imagine,

par exemple, que tu veuilles devenir un
meilleur enseignant. Tu demandes à quel-
qu’un d’ écouter ton expos é ou ton discours
pour qu’il te donne ensuite quelques con-
seils. D’apr ès toi, quel genre de personne te
donnera des conseils francs ? Quelqu’un
qui a l’habitude de dire aux autres ce qu’ils
ont envie d’entendre ou quelqu’un qui a
l’habitude de dire gentiment la v érit é ? La
r éponse est évidente. La Bible dit : « Un re-
proche franc vaut mieux qu’un amour dissi-
mul é. M ême s’il blesse, le reproche que fait
un ami prouve sa fid élit é » (Prov. 27:5, 6).

14. Comment le discernement nous permet-il
d’ être dignes de confiance ?
15. Pourquoi disons-nous que la franchise est in-
dispensable si nous voulons gagner la confiance
des autres ?



Une remarque pleine de franchise d’un ami,
m ême si elle est difficile à entendre, nous
sera b én éfique à long terme.

16 La ma îtrise de soi aussi est indispensa-
ble pour gagner la confiance des autres. Elle
nous permet de tenir notre langue quand
nous sommes tent és de r év éler des confi-
dences qu’on nous a faites (lire Proverbes
10:19). Peut- être que nous avons du mal à
faire preuve de ma îtrise de soi quand nous
utilisons les r éseaux sociaux. Mais si nous
ne faisions pas attention, nous pourrions
involontairement r év éler une information
confidentielle à un tr ès grand nombre de
personnes. De plus, une fois une informa-
tion post ée, nous n’avons aucun contr ôle
sur la fa çon dont elle sera utilis ée et nous ne
pouvons pas limiter les torts qu’elle cau-
sera. La ma îtrise de soi nous est également
utile quand nos opposants nous tendent
des pi èges pour nous amener à r év éler des
choses qui pourraient mettre en danger nos
fr ères et sœurs. Par exemple, si nous vivons
dans un pays o ù nos activit és sont interdi-
tes ou sous restrictions, il pourrait nous ar-
river d’ être interrog és par la police. Dans
cette situation ou dans d’autres, il nous faut
appliquer le principe qui consiste à ‘met-

16. Comment Proverbes 10:19 souligne-t-il l’im-
portance de la ma îtrise de soi ?

tre un b âillon sur notre bouche’ (Ps. 39:1).
Ainsi, dans nos relations avec notre famille,
nos amis, nos fr ères et sœurs, ou qui que
ce soit d’autre, nous devons être dignes
de confiance. Et pour être dignes de con-
fiance, nous avons besoin de ma îtrise de
soi.

17 Comme nous sommes reconnaissants à
J éhovah de nous avoir attir és à lui ! Gr âce à
cela, nous appartenons aujourd’hui à une
famille compos ée de personnes qui s’ai-
ment et qui sont dignes de confiance. Mais
cela nous engage à gagner la confiance de
nos fr ères et sœurs. En nous effor çant sin-
c èrement de faire preuve d’amour, d’humi-
lit é, de discernement, de franchise et de
ma îtrise de soi, nous contribuerons au cli-
mat de confiance qui r ègne dans notre as-
sembl ée. Ne cessons donc jamais de cher-
cher à gagner la confiance de nos fr ères
et sœurs. Imitons notre Dieu, J éhovah, et
montrons-nous dignes de confiance !

17. Comment pouvons-nous contribuer au climat
de confiance qui r ègne dans notre assembl ée ?

________________________________________________________________________________________________________________________________

DESCRIPTION DES ILLUSTRATIONS Page 11 : Un
ancien traite une affaire confidentielle concernant
un membre de l’assembl ée. Ensuite, il n’en parle
pas à sa famille.

QUE R

ÉPONDRAIS-TU ?

˛ Qu’apprenons-nous
de personnages bibliques
qui étaient dignes de
confiance ?

˛ Dans quel genre
de situations peux-tu
montrer que tu es digne
de confiance ?

˛ Quelles qualit és feront
de toi une personne
digne de confiance ?

CANTIQUE 123
Fid èlement soumis à l’ordre th éocratique



ILYa des milliers d’ann ées, J éhovah s’est mis à écrire un li-
vre tout particulier. Ce livre contient une liste de noms qui
commence par celui du premier t émoin fid èle, Abel� (Luc
11:50, 51). Au fil des si ècles, J éhovah y a ajout é des noms.
Et aujourd’hui, il en contient des millions. Dans la Bible, il
est appel é « livre de souvenir », « livre de vie » et « rouleau
de vie ». Dans cet article, nous utiliserons l’expression « li-
vre de vie » (lire Malachie 3:16 ; R év. 3:5 ; 17:8).

2 Ce livre contient les noms de tous ceux qui adorent J é-
hovah, le craignent et aiment son nom. Ces personnes ont
la perspective de recevoir la vie éternelle. Nous pouvons
avoir notre nom écrit dans ce livre si nous nouons une
étroite amiti é avec J éhovah et que nous avons foi dans le
sacrifice de son Fils, J ésus (Jean 3:16, 36). Que nous ayons
l’esp érance de vivre au ciel ou sur la terre, nous souhaitons
tous que notre nom y figure.

3 Tous ceux qui ont leurs noms écrits dans le livre de vie
ont-ils la garantie de vivre éternellement ? Nous trouvons la
r éponse en Exode 32:33, o ù sont rapport ées ces paroles de
J éhovah à Mo ïse : « C’est celui qui a p éch é contre moi que

� La r édaction de ce livre a commenc é à la « fondation du monde ». Le mot
« monde » d ésigne ici les humains pouvant être rachet és du p éch é (Mat.
25:34 ; R év. 17:8). Abel est donc apparemment le premier à avoir eu son nom
inscrit dans le livre de vie.

1. Quel livre J éhovah s’est-il mis à écrire il y a des milliers d’ann ées, et
que contient ce livre ? (Malachie 3:16).
2. Les noms de qui figurent dans le livre de vie, et à quelles conditions
notre nom y sera-t-il inscrit ?
3-4. a) Si aujourd’hui notre nom est écrit dans le livre de vie, cela si-
gnifie-t-il que nous vivrons pour toujours ? Explique. b) De quoi parle-
rons-nous dans cet article et dans le suivant ?

ARTICLE
D’


ÉTUDE 39

Ton nom figure-t-il
dans le « livre de vie » ?

« Un livre de souvenir fut écrit devant lui
pour ceux qui craignent J éhovah » (MAL. 3:16).

CANTIQUE 61
T émoins, en avant !

APER ÇU

Cet article pr ésente un
éclaircissement doctrinal
concernant Jean 5:28, 29,
o ù il est question d’une
« r ésurrection de vie »
et d’une « r ésurrection de
jugement ». Nous verrons
ce que ces expressions
utilis ées par J ésus signi-
fient et qui est concern é
par chacune de ces r ésur-
rections.

14



j’effacerai de mon livre. » Cela veut dire
que les noms qui sont actuellement écrits
dans ce livre peuvent être effac és. C’est
comme si J éhovah écrivait d’abord les
noms au crayon (R év. 3:5). Nous devons
donc tout faire pour que notre nom conti-
nue de figurer dans ce livre jusqu’au jour
o ù J éhovah l’ écrira en quelque sorte à
l’encre ind él ébile.

4 Mais peut- être que certaines questions
nous viennent à l’esprit. Par exemple, que
dit la Bible à propos de ceux dont les noms
sont écrits dans le livre de vie et à pro-
pos de ceux dont les noms n’y figurent
pas ? Quand ceux dont les noms reste-
ront inscrits dans ce livre recevront-ils la
vie éternelle ? Et qu’en est-il de ceux qui
sont morts sans avoir eu l’occasion d’ap-
prendre à conna ître J éhovah ? Leurs noms
pourront-ils y être écrits ? Dans cet article
et dans le suivant, nous r épondrons à ces
questions.

LES NOMS DE QUI FIGURENT
DANS LE LIVRE DE VIE ?

5 Les noms de qui figurent dans le livre
de vie ? Pour r épondre à cette question,
nous allons parler de cinq groupes de per-
sonnes. Seuls les membres de trois de ces
groupes ont leurs noms inscrits dans ce li-
vre symbolique.

6 Le premier groupe est compos é des
hommes et des femmes qui ont ét é choisis
pour r égner avec J ésus au ciel. Leurs noms
sont-ils aujourd’hui inscrits dans le livre
de vie ? Oui. D’apr ès ce que l’ap ôtre Paul
a dit à ses collaborateurs de Philippes, les
noms des chr étiens oints, qui ont ét é invi-
t és à r égner avec J ésus, sont dans le livre
de vie (lire Philippiens 4:3). Mais pour
que leurs noms continuent d’y figurer,

5-6. a) Comme l’indique Philippiens 4:3, les noms
de qui figurent dans le livre de vie ? b) Quand les
chr étiens oints auront-ils leurs noms écrits de fa-
çon permanente dans le livre de vie ?

Tout au long de l’Histoire,
J éhovah a ajout é des noms dans le « livre de vie »
(voir paragraphes 1-2).
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ils doivent rester fid èles. Puis, quand ils
seront scell és d éfinitivement, que ce soit
avant leur mort ou avant le d éclenche-
ment de la grande tribulation, leurs noms
seront écrits de fa çon permanente dans ce
livre (R év. 7:3).

7 Le deuxi ème groupe est constitu é des
membres de la grande foule. Leurs noms
figurent-ils aujourd’hui dans le livre de
vie ? Oui. Et apr ès qu’ils auront surv écu à
Armagu édon, leurs noms y figureront-ils
toujours ? Oui (R év. 7:14). Ces survivants
d’Armagu édon font partie des « autres
brebis », et J ésus a dit qu’ils ‘recevraient
la vie éternelle’ (Jean 10:16 ; Mat. 25:46).
Mais la recevront-ils imm édiatement apr ès
Armagu édon ? Leurs noms resteront, pour
ainsi dire, écrits au crayon dans le livre de
vie. Durant son r ègne de mille ans, J ésus
« sera leur berger » et « les guidera vers les
sources d’eau de la vie ». Ceuxqui suivront
J ésus et qui resteront fid èles à J éhovah
lors de l’ épreuve finale auront leurs noms
écrits de fa çon permanente dans le livre de
vie (lire R év élation 7:16, 17).

8 Le troisi ème groupe est form é des ch è-
vres, qui seront d étruites à Armagu édon.
Les noms de ces personnes ne figurent pas
dans le livre de vie. J ésus a dit qu’elles ‘su-
biraient la mort éternelle’ (Mat. 25:46).
Et sous l’inspiration de Dieu, Paul a dit
qu’elles ‘subiraient comme peine une des-
truction éternelle’ (2 Thess. 1:9 ; 2 Pierre
2:9). Le m ême sort attend ceux qui, au
cours de l’Histoire, ont p éch é contre l’es-
prit saint, c’est- à-dire ceux qui ont choisi
d élib ér ément de s’opposer à la volont é de

7. Que nous apprend R év élation 7:16, 17 sur le mo-
ment o ù les membres de la grande foule auront
leurs noms écrits de fa çon permanente dans le li-
vre de vie ?
8. Les noms de qui ne figurent pas dans le livre de
vie, et quel sort les attend ?

J éhovah. Eux aussi subiront la destruc-
tion éternelle ; ils ne recevront en aucun
cas la vie éternelle. Il n’y a pas de doute,
ils ne seront pas ressuscit és (Mat. 12:32 ;
Marc 3:28, 29 ; H éb. 6:4-6). Parlons main-
tenant plus en d étail de deux groupes de
personnes qui seront ressuscit ées sur la
terre.

CEUX QUI SERONT RESSUSCIT

ÉS

9 La Bible parle de deux groupes de per-
sonnes qui seront ressuscit ées sur la terre
et qui auront la possibilit é d’y vivre éter-
nellement : « les justes » et « les injustes »
(lire Actes 24:15). Les justes sont ceux
qui ont servi J éhovah fid èlement durant
leur vie. Les injustes, quant à eux, sont
ceux qui, à leur mort, ne servaient pas J é-
hovah. La conduite de la plupart d’entre
eux n’a pas ét é juste aux yeux de Dieu.
Comme ces deux groupes de personnes
seront ressuscit ées, cela veut-il dire que
leurs noms sont inscrits dans le livre de
vie ? Pour r épondre à cette question, arr ê-
tons-nous bri èvement sur chacun de ces
groupes.

10 « Les justes » forment le quatri ème
groupe. Avant qu’ils meurent, leurs noms
étaient écrits dans le livre de vie. Ont-
ils ét é effac és à leur mort ? Non, parce
que ces serviteurs de Dieu sont tou-
jours vivants dans sa m émoire. J ého-
vah « n’est pas le Dieu des morts, mais
des vivants, car pour lui, ils sont tous
vivants » (Luc 20:38). Cela signifie que

9. D’apr ès Actes 24:15, quels sont les deux grou-
pes de personnes qui seront ressuscit ées sur la
terre, et quelle diff érence y a-t-il entre ces deux
groupes ?
10. Pourquoi les justes seront-ils ressuscit és, et
quelle responsabilit é certains d’entre eux rece-
vront-ils ? (voir aussi, dans ce num éro, l’article
« Questions des lecteurs » au sujet de la r ésurrec-
tion sur la terre).
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quand les justes seront ressuscit és sur
la terre, leurs noms se trouveront tou-
jours dans le livre de vie, bien qu’ écrits
« au crayon » (Luc 14:14). Et certains de
ces ressuscit és se verront manifestement
confier la responsabilit é de servir en qua-
lit é de « princes sur toute la terre » (Ps.
45:16).

11 Parlons enfin du cinqui ème groupe,
« les injustes ». Avant leur mort, ils ne me-
naient pas une vie conforme à la volont é
de Dieu, peut- être parce qu’ils ne con-
naissaient pas ses commandements. Leurs
noms n’ont donc pas ét é écrits dans le livre
de vie. Mais J éhovah les ressuscitera et
ils auront ainsi la possibilit é d’avoir leurs
noms écrits dans ce livre. Ces injustes au-
ront besoin d’une grande aide. Dans leur
vie pass ée, certains d’entre eux ont prati-
qu é des choses horribles et d étestables. Ils
auront donc besoin d’ être enseign és pour

11. Qu’est-ce que les injustes auront besoin d’ap-
prendre pour que leurs noms puissent être écrits
dans le livre de vie ?

apprendre à vivre en accord avec les nor-
mes justes de J éhovah. Pour r épondre à ce
besoin, le royaume de Dieu organisera le
plus grand programme d’enseignement de
toute l’Histoire.

12 Qui enseignera les injustes ? La
grande foule et les justes, qui seront res-
suscit és. Pour que leurs noms soient ins-
crits dans le livre de vie, les injustes de-
vront nouer une amiti é avec J éhovah et
lui vouer leur vie. J ésus et les oints, qui
jugeront les humains avec lui, s’int éres-
seront de pr ès à la fa çon dont les injus-
tes r éagiront à l’enseignement qu’ils re-
cevront (R év. 20:4). Quiconque rejettera
cet enseignement sera d étruit, m ême s’il a
100 ans (Is. 65:20). J éhovah et J ésus peu-
vent lire dans les cœurs et ils ne laisse-
ront personne causer des ravages dans le
monde nouveau (Is. 11:9 ; 60:18 ; 65:25 ;
Jean 2:25).

12. a) Qui enseignera les injustes ? b) Qu’arrivera-
t-il à ceux qui refuseront d’appliquer ce qu’ils au-
ront appris ?

Leurs noms y figurent
______________________________________________________________________________________________________________

Les oints : les hommes et les femmes
qui ont ét é choisis pour r égner avec J ésus au ciel.
______________________________________________________________________________________________________________

« Les justes » : les serviteurs de J éhovah qui sont
morts fid èles ; ils seront ressuscit és sur la terre.
______________________________________________________________________________________________________________

La grande foule : les hommes et les femmes
qui adorent J éhovah aujourd’hui et qui ont
l’esp érance de vivre sur la terre.

Leurs noms n’y figurent pas
______________________________________________________________________________________________________________

Les ch èvres : les personnes qui rejettent J éhovah
et celles qui p èchent contre l’esprit saint ;
elles seront d étruites à Armagu édon.
______________________________________________________________________________________________________________

« Les injustes » : les personnes qui, à leur mort,
ne servaient pas J éhovah, mais qui seront ressuscit ées
sur la terre ; elles auront la possibilit é d’avoir leurs
noms écrits dans le livre de vie.

Les noms de qui figurent dans le « livre de vie » ?
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UNE R

ÉSURRECTION DE VIE

ET UNE R

ÉSURRECTION DE JUGEMENT

13 En parlant de ceux qui seraient ressus-
cit és sur la terre, J ésus a dit notamment :
« L’heure vient o ù tous ceux qui sont dans
les tombes entendront sa voix et sortiront,
ceux qui ont fait des choses bonnes, pour
une r ésurrection de vie, et ceux qui ont
pratiqu é des choses d étestables, pour une
r ésurrection de jugement » (Jean 5:28,
29). Que signifient ces paroles ?

14 Par le pass é, nous pensions que dans
ces versets, il était question des actions des
ressuscit és apr ès leur r ésurrection. Nous
comprenions que ce que J ésus voulait dire,
c’ était que certains reviendraient à la vie
et feraient des choses bonnes, tandis que
d’autres reviendraient à la vie et pratique-
raient des choses d étestables. Notons tou-
tefois que J ésus ne dit pas que ceuxqui sor-
tent des tombes feront des choses bonnes
ou pratiqueront des choses d étestables. Il
utilise ici le pass é. Il parle de ceux qui « ont
fait des choses bonnes » et de ceuxqui « ont
pratiqu é des choses d étestables ». Il fait
donc r éf érence aux actions que ces person-
nes ont faites avant leur mort. Apr ès tout,
n’est-ce pas logique ? Personne ne sera au-
toris é à pratiquer des choses d étestables
dans le monde nouveau ! C’est donc avant
leur mort que les injustes auront pratiqu é
les choses mauvaises mentionn ées par J é-
sus. Mais alors, comment comprendre les
expressions « r ésurrection de vie » et « r é-
surrection de jugement » employ ées par
J ésus ?

15 Les justes, ceux qui ont fait des cho-

13-14. a) Par le pass é, comment comprenions-
nous les paroles de J ésus rapport ées en Jean
5:29 ? b) Qu’est-ce que le temps des verbes utili-
s és r év èle ?
15. Qui b én éficiera d’une « r ésurrection de vie »,
et pourquoi ?

ses bonnes avant leur mort, b én éficieront
d’une « r ésurrection de vie » parce que
leurs noms auront d éj à ét é écrits dans le li-
vre de vie. Ainsi, « ceux qui ont fait des
choses bonnes » dont il est question en
Jean 5:29 et les « justes » dont il est ques-
tion enActes 24:15 sont lesm êmes person-
nes. Il est vrai que Romains 6:7 dit que
« celui qui est mort a ét é acquitt é de son
p éch é ». Les p éch és des justes ont donc ét é
effac és à leur mort. Mais J éhovah conti-
nue de se souvenir de leurs actes de fid é-
lit é ! (H éb. 6:10).


Évidemment, s’ils veu-

lent que leurs noms restent inscrits dans le
livre de vie, ces justes, qui auront ét é res-
suscit és, devront rester fid èles à J éhovah.

16 Qu’en est-il de ceux qui ont pratiqu é
des choses d étestables avant leur mort ?
M ême si leurs p éch és ont ét é effac és à leur
mort, ils n’ont pas servi J éhovah fid èle-
ment. Leurs noms ne sont pas écrits dans
le livre de vie. Par cons équent, « ceux qui
ont pratiqu é des choses d étestables » et les
« injustes » mentionn és en Actes 24:15
sont les m êmes personnes. Ils b én éficie-
ront d’une « r ésurrection de jugement� ».
Les injustes seront jug és en ce sens qu’ils
seront évalu és (Luc 22:30). Apr ès un cer-
tain temps, J ésus sera en mesure de d éter-
miner s’ils sont dignes d’avoir leurs noms
inscrits dans le livre de vie. Et leurs noms
y figureront à condition qu’ils rejettent
leur ancien mode de vie et qu’ils se vouent
à J éhovah.

� Par le pass é, nous expliquions que le mot « jugement »
utilis é ici d ésignait un jugement d éfavorable, un juge-
ment de condamnation. C’est vrai que ce mot peut avoir
ce sens. Mais dans ce contexte, il semble que J ésus ait
utilis é le mot « jugement » dans un sens plus large et
qu’il faisait r éf érence à l’ évaluation de quelqu’un qui doit
faire ses preuves, ou, selon un lexique grec, à un « exa-
men minutieux du comportement ».

16. Qu’entend-on par « r ésurrection de juge-
ment » ?



17 Qu’ils aient ét é justes ou injustes
avant leur mort, tous les ressuscit és de-
vront ob éir aux lois que contiendront les
nouveaux rouleaux, lesquels seront ou-
verts durant les mille ans. L’ap ôtre Jean a
re çu la vision suivante : « J’ai vu les morts,
les grands et les petits, qui se tenaient de-
bout devant le tr ône, et on a ouvert des
rouleaux. Puis on a ouvert un autre rou-
leau ; c’est le rouleau de vie. Les morts ont
ét é jug és d’apr ès les choses qui étaient
écrites dans les rouleaux, selon leurs ac-
tions » (R év. 20:12, 13).

18 Selon quelles actions les ressuscit és
seront-ils jug és ? Selon celles qu’ils auront
pratiqu ées avant leur mort ? Non ! N’ou-
blions pas qu’ à leur mort, ils ont ét é ac-
quitt és de leurs p éch és. Ici, donc, l’expres-
sion « leurs actions » ne peut pas d ésigner
les actions qu’ils ont accomplies dans leur
vie pass ée. Elle d ésigne plut ôt celles qu’ils
accompliront apr ès avoir ét é enseign és
dans le monde nouveau. M ême des hom-
mes fid èles comme No é, Samuel, David et
Daniel devront apprendre à conna ître J é-
sus Christ et exercer la foi dans son sacri-
fice. Alors imagine un peu tout ce que les
injustes devront apprendre !

17-18. Que devront faire tous ceux qui seront res-
suscit és sur la terre, et de quelles actions est-il
question en R év élation 20:12, 13 ?

19 Qu’arrivera-t-il finalement à ceux qui
ne saisiront pas l’occasion magnifique
d’avoir leurs noms inscrits dans le livre de
vie ? R év élation 20:15 nous fournit la r é-
ponse : « Tous ceux dont le nom n’ était pas
écrit dans le livre de vie ont ét é jet és dans
le lac de feu. » Ils seront d étruits pour tou-
jours. Par cons équent, il est tr ès impor-
tant de veiller à ce que notre nom figure
dans le livre de vie et qu’il n’en soit jamais
effac é !

20 La vie durant le R ègne de mille ans
sera passionnante ! Le plus vaste pro-
gramme d’enseignement de toute l’his-
toire humaine aura ét é mis en place.
Mais c’est également au cours de cette
p ériode que les justes et les injustes de-
vront montrer s’ils veulent ou non ob éir
aux lois de Dieu (Is. 26:9 ; Actes 17:31).
Comment le programme d’enseignement
sera-t-il organis é ? Dans l’article sui-
vant, nous r épondrons à cette question
et nous verrons pourquoi accorder une
grande valeur à cette disposition extraor-
dinaire.

19. Qu’arrivera-t-il finalement à ceux qui ne saisi-
ront pas l’occasion magnifique d’avoir leurs noms
inscrits dans le livre de vie ?
20. Quelle disposition extraordinaire sera mise en
place durant le R ègne de mille ans ? (voir illustra-
tion de couverture).

QUE R

ÉPONDRAIS-TU ?

˛ Les noms de qui figurent
dans le « livre de vie » ?

˛ Qu’est-ce que
la « r ésurrection de vie » ?

˛ Qu’est-ce que
la « r ésurrection
de jugement » ?

CANTIQUE 147
La promesse de la vie éternelle



QUELS moments merveilleux nous conna îtrons quand la
r ésurrection commencera sur la terre durant le r ègne de
mille ans de Christ ! Tous ceux qui ont perdu des êtres
chers ont h âte de les revoir. C’est le cas de J éhovah aussi
(Job 14:15). Imagine les retrouvailles joyeuses qui auront
lieu sur toute la terre. Comme nous l’avons vu dans l’arti-
cle pr éc édent, « les justes », dont les noms sont inscrits
dans le livre de vie, b én éficieront d’une « r ésurrection de
vie » (Actes 24:15 ; Jean 5:29). Peut- être que beaucoup de
nos proches seront du nombre de ceux qui reviendront à la
vie au d ébut de la r ésurrection terrestre�. De plus, « les in-
justes », qui englobent ceux qui n’ont pas r éellement eu la
possibilit é d’apprendre à conna ître J éhovah ou de le ser-
vir fid èlement avant leur mort, reviendront à la vie pour
une « r ésurrection de jugement ».

2 Tous ces ressuscit és auront besoin d’ être enseign és
(Is. 26:9 ; 61:11). Il faudra donc mettre en place le plus

� Peut- ttre que la r ésurrection commencera par ceux qui sont morts fid èles du-
rant les derniers jours, puis qu’elle se poursuivra avec la g én ération pr éc édente et
ainsi de suite. Si les choses se passent effectivement ainsi, les personnes de cha-
que g én ération auront la possibilit é d’accueillir ceux qu’ils auront connus person-
nellement. Quoi qu’il en soit, vu que la Bible parle d’un « ordre » dans lequel s’ef-
fectue la r ésurrection c éleste, nous avons de bonnes raisons de penser que la
r ésurrection terrestre s’effectuera, elle aussi, de fa çon ordonn ée (1 Cor. 14:33 ;
15:23).

1. Quels moments merveilleux conna îtrons-nous durant le R ègne de
mille ans ?
2-3. a) Comme l’indique Isa ïe 11:9, 10, en quoi consistera le plus vaste
programme d’enseignement de toute l’histoire humaine ? b) Qu’exami-
nerons-nous dans cet article ?

ARTICLE
D’


ÉTUDE 40

« Ils am ènent la multitudeà la justice »
« Ceux qui am ènent la multitude à la justice
brilleront comme les étoiles, à tout jamais » (DAN. 12:3).

CANTIQUE 151
J éhovah appellera

APER ÇU

Cet article pr ésente un
éclaircissement doctrinal
concernant Daniel 12:2, 3,
o ù il est question d’un
vaste programme d’ensei-
gnement. Nous verrons
quand ce programme
d’enseignement sera mis
en place et qui y partici-
pera. Nous verrons égale-
ment comment il pr éparera
les humains à l’ épreuve fi-
nale qui aura lieu à la fin
du r ègne de mille ans de
Christ.

20



vaste programme d’enseignement de
toute l’histoire humaine (lire Isa ïe 11:9,
10). D’un c ôt é, les injustes qui seront res-
suscit és devront être enseign és à propos
de J ésus Christ, du Royaume, de la ran-
çon et de la question universelle concer-
nant le nom et la souverainet é de J ého-
vah. D’un autre c ôt é, les justes devront
mettre à jour leur connaissance du projet
de J éhovah pour la terre, qu’il a r év él é
progressivement au fil du temps. Certains
de ces fid èles sont morts longtemps avant
que la parole de J éhovah soit compil ée
dans le canon de la Bible. Tant les justes
que les injustes auront donc beaucoup à
apprendre.

3 Dans cet article, nous r épondrons aux
questions suivantes : Comment ce vaste
programme d’enseignement sera-t-il mis
en œuvre ? Quel lien y a-t-il entre ce
programme d’enseignement et l’inscrip-
tion d éfinitive des noms dans le livre de
vie ? Les r éponses à ces questions sont im-
portantes pour nous aujourd’hui. Comme
nous le verrons, certaines proph éties fas-
cinantes des livres de Daniel et de la R év é-
lation nous aideront à mieux comprendre
ce qui se passera quand les morts seront
ressuscit és. Parlons tout d’abord des év è-
nements exaltants pr édits dans la proph é-
tie de Daniel 12:1, 2.

« CEUX QUI SONT ENDORMIS DANS LA
POUSSI


ÈRE SE R


ÉVEILLERONT »

4 (Lire Daniel 12:1.) Le livre de Daniel
r év èle la succession des év ènements pas-
sionnants qui se produiraient durant le
temps de la fin. Par exemple, Daniel 12:1
nous apprend que Michel, c’est- à-dire J é-
sus Christ, « se tient l à en faveur [du] peu-
ple » de Dieu. Cette partie de la proph étie

4-5. Que r év èle Daniel 12:1 à propos du temps de
la fin ?

a commenc é à se r éaliser en 1914, quand
J ésus est devenu Roi du royaume c éleste
de Dieu.

5 Toutefois, Daniel r év èle aussi que J é-
sus « se l èvera » pendant un ‘temps de d é-
tresse tel qu’il n’y en aura pas eu depuis
qu’une nation existe jusqu’ à ce temps-
l à’. Ce « temps de d étresse », c’est la
« grande tribulation » mentionn ée en Mat-
thieu 24:21. J ésus se l èvera, autrement dit
entrera en action, pour d éfendre le peuple
de Dieu à la fin de ce temps de d étresse,
c’est- à-dire à Armagu édon. Dans le livre
de la R év élation, ce peuple est appel é la
grande foule, et il est pr écis é que cette
foule ‘vient de la grande tribulation’ (R év.
7:9, 14).

6 (LireDaniel 12:2.) Que se passera-t-il
apr ès que la grande foule aura surv écu
à ce temps de d étresse ? Cette proph é-
tie ne parle pas, comme nous le pensions
avant, d’une r ésurrection symbolique,
c’est- à-dire d’un r établissement spirituel,
des serviteurs de Dieu durant les derniers
jours�. Elle parle plut ôt d’une r ésurrec-
tion des morts qui aura lieu dans lemonde
nouveau à venir. Pourquoi pouvons-nous
tirer cette conclusion ? L’expression « la
poussi ère » est aussi utilis ée en Job 17:16,
o ù elle est synonyme de l’expression « la
Tombe ». Cela indique que Daniel 12:2
parle de la r ésurrection litt érale qui se
produira apr ès la fin des derniers jours et
apr ès la bataille d’Armagu édon.

� Ceci rectifie les explications donn ées dans le chapitre 17
du livre Pr êtons attention à la proph étie de Daniel ! et
dans LaTour de Garde du 1er juillet 1987, p. 21-25.

6. Que se passera-t-il apr ès que la grande foule
aura surv écu à la grande tribulation ? (voir aussi,
dans ce num éro, l’article « Questions des lec-
teurs » au sujet de la r ésurrection sur la terre).
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7 Mais alors, quand Daniel 12:2 dit que
certains seront ressuscit és « pour la
vie éternelle », qu’est-ce que cela signi-
fie ? Cela signifie que, les ressuscit és
qui, durant les mille ans, apprendront à
conna ître, ou continueront d’apprendre à
conna ître, J éhovah et J ésus, et leur ob éi-
ront, recevront finalement la vie éternelle
(Jean 17:3). Il s’agira d’une « meilleure r é-
surrection » que celle dont certains hu-
mains ont b én éfici é dans le pass é (H éb.
11:35). Pourquoi ? Parce que ces humains
imparfaits sont morts à nouveau.

8 Cependant, parmi les ressuscit és, cer-
tains n’accepteront pas de se laisser ensei-
gner par J éhovah. La proph étie de Daniel
dit que certains seront ressuscit és « pour la
honte et le m épris éternel ». Leur état d’es-
prit rebelle leur vaudra de ne pas avoir
leurs noms écrits dans le livre de vie et de
ne pas recevoir la vie éternelle. Dieu leur
infligera le « m épris éternel », c’est- à-dire
la destruction. Donc, Daniel 12:2 parle de
ce qui arrivera finalement aux ressuscit és
en fonction de ce qu’ils auront fait apr ès
leur r ésurrection� : certains obtiendront la
vie éternelle, d’autres, non (R év. 20:12).

« ILS AM

ÈNENT LA MULTITUDE
À LA JUSTICE »

9 (LireDaniel 12:3.) Que se passera-t-il
d’autre apr ès le « temps de d é-

� Par contre, les termes « justes » et « injustes » d’Actes
24:15 ainsi que les expressions « ceux qui ont fait des cho-
ses bonnes » et « ceux qui ont pratiqu é des choses d étes-
tables » de Jean 5:29 font r éf érence à la conduite des res-
suscit és avant leur mort.

7. a) En quel sens certains seront-ils ressuscit és
« pour la vie éternelle » ? b) Pourquoi s’agit-il
d’une « meilleure r ésurrection » ?
8. En quel sens certains seront-ils ressuscit és
« pour la honte et le m épris éternel » ?
9-10. Que se passera-t-il d’autre apr ès la grande
tribulation, et qui sont ceux qui « brilleront du
m ême éclat que la vo ûte c éleste » ?

tresse » ? Comme le verset 2 de Daniel
chapitre 12, le verset 3 parle de quelque
chose qui se passera apr ès la grande tribu-
lation.

10 Qui sont ceux qui « brilleront du
m ême éclat que la vo ûte c éleste » ?
Nous trouvons un indice dans ces pa-
roles de J ésus rapport ées en Matthieu
13:43 : «


À cette époque-l à, les justes bril-

leront du m ême éclat que le soleil dans le
royaume de leur P ère. » Dans le contexte
de ce verset, J ésus parle des « fils du
Royaume », ses fr ères oints, qui serviront
avec lui dans le Royaume c éleste (Mat.
13:38). En Daniel 12:3, il est donc mani-
festement question des oints et de l’acti-
vit é qu’ils exerceront durant le R ègne de
mille ans.

11 Comment les oints am èneront-ils « la
multitude à la justice » ? En collaboration
étroite avec J ésus Christ, les oints dirige-
ront pendant les mille ans le programme
d’enseignement qui aura ét é mis en place
sur la terre. Les 144000 n’exerceront pas
seulement la fonction de roi, mais aussi
celle de pr être (R év. 1:6 ; 5:10 ; 20:6).
En tant que pr êtres, ils participeront à la
« gu érison des nations » en amenant pro-
gressivement les humains à la perfection
(R év. 22:1, 2 ;


Éz éch. 47:12). Quelle joie ce

sera pour les oints !
12 Qui fera partie de la « multitude » qui

sera amen ée à la justice ? Les ressuscit és,
les humains qui survivront à Armagu édon
ainsi que tous les enfants qui pourraient
na ître dans le monde nouveau.


À la fin des

mille ans, tous les habitants de la terre se-
ront parfaits. Quand leurs noms seront-ils
donc écrits pour ainsi dire à l’encre ind él é-
bile, et plus au crayon, dans le livre de vie ?

11-12. Que feront les 144000 pendant les mille
ans ?
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L’

ÉPREUVE FINALE

13 N’oublions pas qu’une personne par-
faite n’obtient pas automatiquement la
vie éternelle. Pense à Adam et


Ève. Ils

étaient parfaits, mais pour se voir accor-
der la vie éternelle, il aurait fallu qu’ils d é-
montrent leur ob éissance à J éhovah. Mal-
heureusement, ils ne l’ont pas fait (Rom.
5:12).

14 Quelle sera la situation des humains à
la fin des mille ans ? Tous auront atteint
la perfection. Est-ce que, pour autant,
tous d écideront de soutenir pleinement la
souverainet é de J éhovah pour toujours ?

13-14. Avant de pouvoir obtenir la vie éternelle,
que devront d émontrer tous les humains parfaits ?

Ou est-ce que certains feront le m ême
choixqu’Adamet


Ève qui, malgr é leur per-

fection, lui ont ét é infid èles ? Il faudra
qu’une r éponse soit apport ée à ces ques-
tions. Mais comment ?

15 Satan sera emprisonn é pendant les
mille ans. Durant cette p ériode, il ne
pourra égarer personne. Cependant, à
la fin des mille ans, il sera lib ér é. Il es-
saiera alors d’ égarer les humains, qui se-
ront parfaits. Au cours de cette épreuve,
tous les humains auront la possibilit é de
montrer clairement si, oui ou non, ils

15-16. a)

À quel moment tous les humains au-

ront-ils la possibilit é de montrer leur fid élit é à J é-
hovah ? b) Qu’est-ce que l’ épreuve finale permet-
tra de d éterminer ?

En collaboration étroite avec J ésus Christ, les 144000 dirigeront pendant les mille ans le programme
d’enseignement qui aura ét é mis en place sur la terre
(voir paragraphe 11).
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respectent le nom de Dieu et soutiennent
sa souverainet é (R év. 20:7-10). La r éaction
que chacun aura face aux tentations de Sa-
tand éterminera si son nom sera écrit de fa-
çon permanente dans le livre de vie.
16 Un nombre non pr écis é d’humains

r éagiront comme Adam et

Ève : ils rejette-

ront la domination de J éhovah. Que leur
arrivera-t-il alors ? R év élation 20:15 r é-
pond : « Tous ceux dont le nom n’ était pas
écrit dans le livre de vie ont ét é jet és dans
le lac de feu. » Les rebelles seront donc d é-
truits pour toujours. Mais la majorit é des
humains, qui seront parfaits, resteront fi-
d èles dans cette épreuve. Leurs noms se-

ront ensuite inscrits de fa çon permanente
dans le livre de vie.

« AU TEMPS DE LA FIN »
17 Que c’est stimulant de r éfl échir à

ces év ènements futurs ! Toutefois, l’ange
a aussi donn é à Daniel des renseigne-
ments importants au sujet de notre épo-
que, le « temps de la fin » (lire Daniel
12:4, 8-10 ; 2 Tim. 3:1-5). Il lui a dit :
« La vraie connaissance deviendra abon-
dante. » Cela signifie que les paroles pro-
ph étiques du livre de Daniel seraient com-

17. Comme l’ange l’a r év él é à Daniel, que doit-il ar-
river à notre époque ? (Daniel 12:4, 8-10).

Ce sera extraordinaire de voir Daniel, nos êtres aim és
et beaucoup d’autres ‘se lever’ pour recevoir leur lot dans le monde nouveau !
(voir paragraphe 20).



prises plus pleinement par les serviteurs
de Dieu. Mais l’ange a ajout é que dans
la m ême p ériode, ‘les m échants agiraient
m échamment’ et qu’‘aucun m échant ne
comprendrait’.

18 Aujourd’hui, nous pouvons avoir
l’impression que les m échants s’en tirent
bien (Mal. 3:14, 15). Mais bient ôt, J ésus
les condamnera, eux qui sont compara-
bles à des ch èvres, et il les s éparera de
ceux qui sont comparables à des brebis
(Mat. 25:31-33). Ils ne survivront pas à la
grande tribulation et ils ne seront pas non
plus ressuscit és dans le monde nouveau.
Leurs noms ne se trouveront pas dans le
« livre de souvenir » mentionn é en Mala-
chie 3:16.

19 Il nous faut sans tarder prouver par
notre conduite que nous ne faisons pas
partie de ceux qui sont m échants (lire
18. Qu’arrivera-t-il bient ôt aux m échants ?
19. Que nous faut-il faire sans tarder, et pour-
quoi ? (Malachie 3:16-18).

Malachie 3:16-18). J éhovah est en train
de rassembler ceux qu’il consid ère comme
« un bien particulier », c’est- à-dire ceux
qui sont pr écieux à ses yeux. Et c’est
à cette cat égorie de personnes que nous
voulons appartenir.

20 Nous vivons vraiment une époque
passionnante. Mais des év ènements en-
core plus extraordinaires nous attendent.
Bient ôt, nous serons t émoins de la dispa-
rition de toute la m échancet é. Ensuite,
nous verrons cette promesse que J éhovah
a faite à Daniel se r éaliser : «


À la fin des

jours, tu te l èveras pour recevoir ton lot »
(Dan. 12:13). Attends-tu avec impatience
le jour o ù Daniel ainsi que tes proches qui
sont morts ‘se l èveront’ ? Si oui, fais tout
ton possible pour rester fid èle à J éhovah.
Tu pourras alors être s ûr que ton nom res-
tera écrit dans son livre de vie.

20. Quelle derni ère promesse a ét é faite à Daniel,
et pourquoi sommes-nous impatients de la voir se
r éaliser ?

COMMENT EXPLIQUERAIS-TU CES PASSAGES :

˛ Daniel 12:1 ? ˛ Daniel 12:2, 3 ? ˛ Daniel 12:4, 8-10 ?

CANTIQUE 80
« Go ûtez et voyez que J éhovah est bon »



ˇ Voici la r éponse de la Bible :
Actes 24:15 nous dit qu’« il va y avoir une

r ésurrection tant des justes que des injustes ».
Les justes sont ceux qui, avant de mourir, ser-
vaient Dieu fid èlement ; leurs noms sont donc
écrits dans le livre de vie (Mal. 3:16). Les injustes
sont entre autres ceux qui sont morts sans avoir
eu une r éelle possibilit é d’apprendre à conna ître
J éhovah ; leurs noms ne sont donc pas écrits
dans le livre de vie.

Jean 5:28, 29 parle des deux m êmes groupes
qu’Actes 24:15. Selon les propos de J ésus, « ceux
qui ont fait des choses bonnes » sortiront des
tombes « pour une r ésurrection de vie, et ceux
qui ont pratiqu é des choses d étestables, pour
une r ésurrection de jugement ». Les justes sont
ceux qui ont fait des choses bonnes avant leur
mort. Ils b én éficieront d’une r ésurrection de vie
parce que leurs noms seront encore écrits dans
le livre de vie. Les injustes, quant à eux, sont
ceux qui ont pratiqu é des choses d étestables
avant leur mort. Ils b én éficieront d’une r ésurrec-
tion de jugement. Leurs noms ne sont pas encore
écrits dans le livre de vie, et ils seront observ és et
évalu és pendant une p ériode de jugement. Au
cours de cette p ériode, ils auront l’occasion d’ap-
prendre à conna ître J éhovah, et leurs noms pour-
ront être écrits dans le livre de vie.

R év élation 20:12, 13 explique que tous les res-
suscit és devront ob éir aux ‘choses qui seront
écrites dans les rouleaux’, c’est- à-dire aux nou-
velles lois qui seront en vigueur dans le monde
nouveau. Ceux qui n’y ob éiront pas seront d é-
truits (Is. 65:20).

Daniel 12:2 pr édit que ceux qui sont endormis
dans la mort se r éveilleront, « certains pour la
vie éternelle et d’autres pour la honte et le m é-
pris éternel ». Ce verset explique que le juge-

ment final signifiera pour les ressuscit és soit « la
vie éternelle », soit « le m épris éternel ». Donc, à
la fin des mille ans, certains recevront la vie éter-
nelle tandis que d’autres seront d étruits pour
toujours (R év. 20:15 ; 21:3, 4).

Prenons un exemple. La situation des mem-
bres des deux groupes qui seront ressuscit és
peut être compar ée à celle de personnes voulant
vivre dans un pays étranger. Les justes sont com-
parables à ceux qui re çoivent un visa profession-
nel ou de r ésidence, ce qui leur permet de b én é-
ficier de certains droits. Les injustes, quant à eux,
sont comparables à ceux qui re çoivent un visa de
court s éjour ou touristique. Ces étrangers-l à doi-
vent remplir certaines conditions s’ils veulent re-
cevoir l’autorisation de continuer de s éjourner
dans le pays. De la m ême mani ère, apr ès leur
r ésurrection, les injustes devront ob éir aux lois de
J éhovah et avoir une conduite qui est juste à
ses yeux s’ils veulent rester dans le paradis. Et fi-
nalement, quel que soit le visa qui leur est d élivr é
au d épart, certains étrangers finissent par se voir
accorder la citoyennet é, tandis que d’autres sont
expuls és. Cela d épend du comportement qu’ils
ont dans le nouveau pays. Pareillement, le juge-
ment final des ressuscit és d épendra de leur fid é-
lit é et de leur conduite dans le monde nouveau.

J éhovah n’est pas seulement un Dieu compa-
tissant ; il est aussi un Dieu juste (Deut. 32:4 ; Ps.
33:5). Il fera preuve d’amour en ressuscitant non
seulement les justes, mais aussi les injustes. Cela
dit, il ne modifiera pas ses normes élev ées du
bien et du mal. Seuls ceux qui en viendront à l’ai-
mer et qui respecteront ses normes seront auto-
ris és à continuer de vivre dans le monde nou-
veau.

QUESTIONS DES LECTEURS

Qui sera ressuscit é sur la terre,
et pour quelle sorte de r ésurrection ?

26 LA TOUR DE GARDE
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ˇ Un Corinthiens 15:8 rapporte ces paroles de
Paul : « En tout dernier lieu, il m’est apparu à moi
aussi, comme à quelqu’un qui est n é avant
terme. » Dans le pass é, nous avons expliqu é que
Paul faisait ici allusion à ce qu’il avait v écu lors-
qu’il avait re çu une vision de J ésus dans sa gloire
c éleste. Il avait en quelque sorte, disions-nous,
re çu l’honneur de na ître, ou de ressusciter, pour la
vie spirituelle avant l’heure, des si ècles avant que
ce genre de r ésurrection commence. Toutefois, un
examen plus approfondi de ce verset nous a ame-
n és à en revoir notre compr éhension.

Ici, Paul parle effectivement de ce qui s’est
pass é au moment de sa conversion. Mais qu’avait-
il à l’esprit quand il a dit qu’il était « n é avant
terme » ? Il y a plusieurs possibilit és.
Sa conversion a ét é soudaine et boule-

versante. Une naissance pr ématur ée arrive sou-
vent par surprise. Tandis que Saul (qui plus tard a
ét é appel é Paul) se rendait à Damas pour y pers é-
cuter les chr étiens, il a vu en vision J ésus res-
suscit é, ce à quoi il ne s’attendait pas du tout. Sa
conversion a ét é surprenante non seulement pour
lui, mais aussi pour les chr étiens qu’il pr évoyait
de pers écuter dans cette ville. Par ailleurs, ce qu’il
a v écu a ét é un tel choc pour lui qu’il a temporai-
rement perdu la vue (Actes 9:1-9, 17-19).
Sa conversion a eu lieu « au mauvais mo-

ment ». Le mot grec traduit par « quelqu’un qui
est n é avant terme » peut aussi être traduit par
« quelqu’un qui est n é au mauvais moment ». Une
Bible en anglais (The Jerusalem Bible) rend d’ail-
leurs ce verset ainsi : « C’ était comme si j’ étais n é
alors que personne ne s’y attendait. » Au moment
de la conversion de Paul, J ésus était d éj à retourn é
au ciel. Contrairement à tous ceux qu’il mentionne

dans les versets pr éc édents, Paul n’avait pas vu
J ésus ressuscit é avant qu’il monte au ciel (1 Cor.
15:4-8). Cette apparition inattendue de J ésus lui a
donn é la possibilit é de le voir ressuscit é, m ême
si cela a pu sembler se produire « au mauvais mo-
ment ».
Il parlait de lui-m ême avec modestie. D’apr ès

certains biblistes, l’expression que Paul a utilis ée
ici peut avoir une connotation p éjorative. Si Paul
a utilis é cette expression pour sa connotation p é-
jorative, alors c’ était une fa çon de reconna ître
qu’il ne m éritait pas l’honneur qui lui avait ét é ac-
cord é. En effet, il a ajout é : « Je suis le plus petit
des ap ôtres, et je ne suis pas digne d’ être appel é
ap ôtre, parce que j’ai pers écut é l’assembl ée de
Dieu. Mais je suis ce que je suis par la faveur im-
m érit ée de Dieu » (1 Cor. 15:9, 10).

Par cons équent, Paul faisait peut- être allusion
soit au fait que J ésus lui était apparu de fa çon
soudaine et surprenante, soit au fait que sa con-
version avait eu lieu à un moment inattendu, soit
au fait qu’il se sentait indigne d’avoir re çu une
telle vision. Quoi qu’il en soit, Paul accordait une
grande valeur à ce qui lui était arriv é. C’ était pour
lui une preuve ind éniable que J ésus avait ét é res-
suscit é. Il n’est pas étonnant qu’il ait souvent fait
r éf érence à cette apparition de J ésus quand il par-
lait aux autres de sa r ésurrection (Actes 22:6-11 ;
26:13-18).

En parlant de lui comme
de ‘quelqu’un qui était n é avant
terme’, qu’est-ce que Paul avait
à l’esprit ? (1 Corinthiens 15:8).
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J’APPRENDS

À CONNA


ÎTRE J


ÉHOVAH

Au d ébut des ann ées 40, mes parents ont étudi é la
Bible avec les T émoins de J éhovah. Le cours bibli-
que s’est arr êt é, mais ma m ère a continu é de rece-
voir les revues La Tour de Garde et R éveillez-vous !
En 1950, ma famille a ét é invit ée à l’assembl ée inter-
nationale qui allait se tenir à New York, et elle a ac-
cept é l’invitation.

Peu apr ès, fr ère Lawrence Jeffries a commenc é à
nous rendre visite. Il s’est int éress é à moi et a cher-

ch é à m’enseigner la v érit é. Au d épart, je n’ étais pas
d’accord avec le point de vue desT émoins de J ého-
vah sur l’engagement dans la politique et le service
dans l’arm ée ; je ne comprenais pas qu’ils soient
neutres. Mon argument, c’ était que si tout le monde
aux


États-Unis refusait de faire la guerre, des enne-

mis pourraient envahir tout le pays. Mais avec pa-
tience, fr ère Jeffries m’a fait raisonner. Il m’a de-
mand é : « D’apr ès toi, que ferait J éhovah si tous les
habitants des


États-Unis le servaient et que des en-

nemis venaient les attaquer ? » Ses raisonnements
sur cette question et sur d’autres m’ont aid é à
prendre conscience que je n’avais pas le bon point
de vue. Et ils ont stimul é mon int ér êt pour les v éri-
t és bibliques.

J’ai pass é des heures à lire d’anciens num éros
de La Tour de Garde et de R éveillez-vous ! que
ma m ère avait rang és dans la cave. Avec le
temps, j’ai compris que j’avais trouv é la v érit é.
J’ai donc accept é d’ étudier la Bible avec fr ère Jef-
fries. Je me suis aussi mis à assister aux r éunions.
J’aimais ce que j’apprenais et je suis devenu pro-
clamateur. Quand j’ai compris que ‘le grand jour
de J éhovah était proche’, mes objectifs ont
chang é (Soph. 1:14). Je ne voulais plus aller à l’uni-
versit é. Je voulais enseigner aux autres les v érit és
bibliques.

BIOGRAPHIE

J’ai pris plaisirà apprendre
et à enseigner
la v érit é sur J éhovah
PAR LEON WEAVER JR

J’AI grandi à Easton, une ville
de Pennsylvanie, aux


États-Unis.

J’avais l’objectif d’aller à l’universit é
parce que je voulais devenir quelqu’un
d’important. J’aimais apprendre et j’ étais
bon en math ématiques et en sciences.
En 1956, une organisation pour les droits
civiques m’a donn é 25 dollars pour avoir
ét é l’ étudiant noir qui avait eu les
meilleures notes. Mais plus tard,
mon but dans la vie a chang é. Pourquoi ?



Le 13 juin 1956, j’ai fini mes études secondaires, et
trois jours plus tard, je me suis fait baptiser à une as-
sembl ée de circonscription. Je n’imaginais pas tous
les bienfaits que je me procurerais en consacrant ma
vie à apprendre et à enseigner la v érit é sur J éhovah.

J’APPRENDS ET J’ENSEIGNE
DANS LE SERVICE DE PIONNIER

Six mois apr ès mon bapt ême, je suis devenu
pionnier permanent. Le minist ère du Royaume de
d écembre 1956 contenait un article intitul é « Pou-
vez-vous aller l à o ù on a besoin de renfort ? » Je me
suis senti concern é. Je voulais pr êcher à un endroit
o ù il y avait peu de proclamateurs (Mat. 24:14).

Je me suis install é à Edgefield, en Caroline
du Sud. L’assembl ée était compos ée de seule-
ment quatre proclamateurs. Donc, apr ès mon ar-
riv ée, nous étions cinq. Nous tenions nos r éunions
dans le salon d’un fr ère. Chaque mois, je consacrais
100 heures au minist ère. De plus, j’organisais la
pr édication et je pronon çais de nombreux discours
dans l’assembl ée. En fait, plus j’en faisais, plus j’en
apprenais sur J éhovah.

Une femme à qui je donnais un cours
biblique avait une entreprise de pompes fun èbresà Johnston, à quelques kilom ètres d’Edgefield. Elle
m’a gentiment donn é un travail à temps partiel,
dont j’avais bien besoin, et elle nous a permis d’uti-
liser une petite b âtisse qu’elle poss édait pour y te-
nir nos r éunions.

Fr ère Jolly Jeffries, le fils du fr ère qui m’avait en-
seign é les v érit és bibliques, a quitt é Brooklyn (dans

l’

État de NewYork), o ù il vivait, et est devenu mon

compagnon de service. Nous vivions dans une pe-
tite caravane qu’un fr ère nous pr êtait.

Dans le Sud des

États-Unis, les salaires étaient

bas. Notre salaire journalier était de deux ou trois
dollars. Un jour, alors que je venais de d épenser les
derni ères pi èces que j’avais en poche pour acheter
de la nourriture dans une épicerie, un homme s’est
approch é de moi et m’a pos é cette question : « Est-
ce que tu veux du travail ? Je te paierai un dollar de
l’heure. » Il m’a demand é de nettoyer un chantier de
construction, ce qui m’a pris trois jours. Il était évi-
dent que J éhovah voulait que je reste à Edgefield.
Malgr é mes maigres revenus, j’ai pu assister en
1958 à l’assembl ée internationale qui s’est tenue à
NewYork.

Le deuxi ème jour de l’assembl ée a ét é diff érent
des autres : ce jour-l à, j’ai rencontr é Ruby Wadling-
ton, qui était pionni ère permanente à Gallatin,
dans leTennessee. Comme nous nous int éressions
tous les deux au service missionnaire, nous avons
assist é à la r éunion d’information sur l’


École de Ga-

laad. Plus tard, nous avons commenc é à nousécrire. Puis on m’a invit é à donner un discours pu-
blic à Gallatin. J’en ai profit é pour demander Ruby
en mariage. J’ai rejoint son assembl ée, et nous
nous sommes mari és en 1959.

J’APPRENDS ET J’ENSEIGNE DANS L’ASSEMBL

ÉE


À 23 ans, j’ai ét é nomm é serviteur de congr é-

gation (ou coordinateur du coll ège des anciens,
comme on dit aujourd’hui) dans l’assembl ée de

A. Le jour
de mon bapt ême.

B. Le jour
de notre mariage.

A B
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Gallatin. Notre assembl ée a ét é la premi ère que
CharlesThompson a visit ée en qualit é de responsa-
ble de circonscription. Il avait une grande exp é-
rience et, pourtant, il voulait conna ître mon avis : il
m’a demand é quels étaient les besoins des fr ères et
sœurs, et comment les autres responsables de cir-
conscription y r épondaient. J’ai appris de lui qu’il
est bien de poser des questions et de rassembler
tous les faits avant de traiter une affaire.

En mai 1964, j’ai ét é invit é à suivre les cours
de l’


École du minist ère du Royaume, qui durerait un

mois et qui aurait lieu à South Lansing, dans l’

État

de NewYork. Les formateurs ont renforc é mon d é-
sir d’en apprendre toujours plus sur J éhovah et de
devenir une personne plus spirituelle.

J’APPRENDS ET J’ENSEIGNE DANS LE SERVICE
DE LA CIRCONSCRIPTION ET DU DISTRICT

En janvier 1965, Ruby et moi avons ét é affect és
dans le service de la circonscription. Notre circons-
cription s’ étendait sur un territoire tr ès vaste, de
Knoxville, dans leTennessee, aux abords de Rich-
mond, enVirginie. Elle comprenait également des
assembl ées de Caroline du Nord, du Kentucky et
deVirginie-Occidentale. Je visitais uniquement des
assembl ées compos ées de fr ères et sœurs noirs en
raison de la s égr égation qui était pratiqu ée dans
le Sud des


États-Unis.


À l’ époque, les Noirs ne pou-

vaient pas se r éunir avec les Blancs. Les fr ères et
sœurs n’ étaient pas riches, et nous avons appris à
partager ce que nous avions avec ceux qui étaient
dans le besoin. Un responsable de circonscription
de longue date m’a enseign é une le çon importante.
Il m’a dit : « Sois un fr ère pour tes fr ères et sœurs.
Ne te comporte pas avec eux comme un chef d’en-
treprise. Tu pourras les aider seulement s’ils te con-
sid èrent comme leur fr ère. »

Alors que nous visitions une petite assembl ée,
Ruby a commenc é à enseigner la Bible à une jeune
femme qui avait une fille de un an. Comme per-
sonne dans l’assembl ée ne pouvait lui donner un
cours biblique, Ruby l’a fait par courrier. Lors de no-
tre passage suivant, la jeune femme a assist é à tou-
tes les r éunions. Ensuite, deux pionni ères sp éciales
ont rejoint l’assembl ée. Cette jeune maman a conti-
nu é d’ étudier la Bible avec elles, et elle n’a pas tard é

à se faire baptiser. Une trentaine d’ann ées plus
tard, en 1995, au B éthel de Patterson, une jeune
sœur est venue parler à Ruby. C’ était la fille de la
femme qui avait étudi é avec Ruby. Elle et son mari
suivaient les cours de la 100e classe de Galaad.

Notre deuxi ème circonscription se situait dans le
centre de la Floride. Nous avions besoin d’une voi-
ture, et nous en avons trouv é une à un excellent
prix. Malheureusement, au bout de quelques jours,
la pompe à eau est tomb ée en panne. Nous n’avions
pas d’argent pour faire la r éparation. J’ai pens é à
un fr ère qui pourrait nous aider, et je l’ai appel é. Il a
demand é à l’un de ses ouvriers de r éparer la voiture
et il a refus é qu’on le paie. Il nous a juste dit : « C’est
d éj à pris en charge. » Il nous a m ême donn é un peu
d’argent. Voil à qui illustre bien la fa çon dont J ého-
vah prend soin de ses serviteurs ! Cela nous a rap-
pel é qu’il faut être g én éreux.

Chaque fois que nous visitions une assembl ée,
nous logions chez des fr ères et sœurs. Nous nous
sommes ainsi fait beaucoup de bons amis. Un jour,
j’ai laiss é mon rapport sur l’assembl ée que nous vi-
sitions dans la machine à écrire ; je n’avais pas ter-
min é de le taper. Mais dans la soir ée, je me suis
rendu compte que le fils de trois ans de la famille
chez qui nous logions m’avait « aid é » à le finir. Je
l’ai taquin é à ce sujet pendant de nombreuses an-
n ées.

En 1971, j’ai re çu une lettre m’affectant dans le
service du district à New York. Nous étions tr èsétonn és : j’avais seulement 34 ans ! Mais les fr è-
res m’ont r éserv é un accueil chaleureux, à moi, leur
premier surveillant de district noir.

Quand j’ étais surveillant de district, j’enseignais
la v érit é sur J éhovah chaque week-end lors d’as-
sembl ées de circonscription, et j’y trouvais un grand
plaisir. Beaucoup de responsables de circonscrip-
tion avaient plus d’exp érience que moi. L’un d’eux
avait prononc émon discours de bapt ême. Un autre
fr ère, Theodore Jaracz, est plus tard devenu mem-
bre du Coll ège central. Il y avait également de nom-
breux fr ères exp ériment és qui servaient au B éthel de
Brooklyn. Mais les responsables de circonscription
et les b éth élites me mettaient à l’aise. J’ai pu voir de
mes yeux qu’ils se comportaient en bergers aimants,
qu’ils s’appuyaient sur la Parole de Dieu et qu’ils



soutenaientfid èlement son organisation. Leur humi-
lit é m’a aid é dans mon service.

DE RETOUR DANS LE SERVICE
DE LA CIRCONSCRIPTION

En 1974, le Coll ège central a nomm é surveil-
lants de district d’autres responsables de circons-
cription, et je suis retourn é dans le service de la cir-
conscription, cette fois en Caroline du Sud.


À cetteépoque, les assembl ées et les circonscriptions ont

pu être compos ées de Blancs et de Noirs, ce qui a
beaucoup r éjoui les fr ères et sœurs.

Fin 1976, j’ai ét é nomm é responsable de circons-
cription en G éorgie ; notre nouvelle circonscrip-
tion se situait entre Atlanta et Columbus. Je me
souviens tr ès bien du jour o ù j’ai donn é le discours
d’enterrement de cinq enfants noirs qui étaient
morts parce que des tueurs avaient incendi é leur
maison. La maman avait ét é bless ée et hospitalis ée.
Les fr ères et sœurs, tant des Blancs que des
Noirs, d éfilaient à l’h ôpital pour r éconforter les pa-
rents. L’amour qu’ils ont manifest é était remarqua-
ble ! Ce genre de compassion peut aider les servi-
teurs de Dieu à faire face aux situations les plus
douloureuses.

J’APPRENDS ET J’ENSEIGNE AU B

ÉTHEL

En 1977, on nous a invit és à venir quelques mois
au B éthel de Brooklyn pour y travailler sur un pro-
jet. Tandis que le projet touchait à sa fin, j’ai eu une
entrevue avec deux membres du Coll ège central. Ils
m’ont demand é si Ruby et moi accepterions de res-
ter au B éthel. Et nous avons dit oui.

Pendant 24 ans, j’ai travaill é au d épartement
pour le service, o ù les fr ères traitent souvent de
questions d élicates et compliqu ées. Au fil des an-
n ées, le Coll ège central a fourni à ces fr ères des ins-
tructions bas ées sur les principes bibliques. Ils s’en
servent pour r épondre aux questions qui leur sont
pos ées et pour former les responsables de circons-
cription, les anciens et les pionniers. Ces instruc-
tions et ces formations en ont aid é beaucoup à
progresser spirituellement, ce qui a fortifi é l’organi-
sation de J éhovah.

De 1995 à 2018, j’ai visit é plusieurs B éthels
en qualit é de repr ésentant du si ège mondial (ou de

surveillant de zone, comme on disait autrefois). Je
m’entretenais avec le Comit é de la filiale, les b éth é-
lites et les missionnaires pour les encourager et leur
apporter de l’aide s’ils rencontraient des difficult és.
Mais Ruby et moi aussi étions encourag és par les
faits qu’ils nous racontaient. Par exemple, en 2000,
nous nous sommes rendus au Rwanda. Nous avonsét é tr ès émus d’apprendre comment les fr ères et
sœurs ainsi que la famille du B éthel avaient surv écu
au g énocide de 1994. Beaucoup d’entre eux avaient
perdu des proches. Mais les épreuves qu’ils avaient
subies n’avaient pas entam é leur foi, leur esp érance
et leur joie.

Nous avons maintenant plus de 80 ans. De-
puis 20 ans, je fais partie du Comit é de la filiale des
États-Unis. Je ne suis jamais all é à l’universit é, mais
j’ai re çu la meilleure des instructions aupr ès de J é-
hovah et de son organisation. Cela m’a permis d’en-
seigner aux autres les v érit és bibliques, qui peuvent
leur apporter des bienfaits éternels (2 Cor. 3:5 ;
2 Tim. 2:2). J’ai constat é que le message de la Bible
am éliore la vie des gens et les aide à nouer une
amiti é avec leur Cr éateur (Jacq. 4:8).


À chaque fois

que nous le pouvons, Ruby et moi encourageons les
autres à ch érir l’honneur que nous avons d’appren-
dre et d’enseigner la v érit é sur J éhovah, car c’est le
plus grand honneur qui soit !

Le jour de notre 50e anniversaire de mariage.
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